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La discrétion médiatique dont fait preuve Joris Delacroix est sacrément trompeuse. Cela fait en effet près de 20 ans que le DJ et producteur français, accumule les hauts faits d’armes : deux albums salués par la presse - Room With a View (2011) et Night Visions (2018) -, des collaborations couronnées de succès (« Air France », avec Synapson, « Aiguilhe »), des titres qui affolent les compteurs sur les plateformes (« Start The Engine », + de 25 millions de streams) et de multiples tournées à l’international, systématiquement ponctuées par des performances au sein des lieux les plus prestigieux de France (Cercle, REX Club, T7, Garrorock, Ritter Butzke, E1).

Six ans après son dernier long-format, Joris Delacroix revient enfin avec de nouvelles productions, un nouveau projet à venir sur le mythique label néerlandais Armada (Armin Van Burren, Tinlicker…) sur lequel le Montpelliérain rappelle à quel point les producteurs issus des circuits électroniques n’ont jamais botté en touche au moment d’aborder les peines de cœur, de composer la BO d’une passion qui renaît. « Ces nouveaux morceaux, probablement les plus intimes que j’ai pu composer, sont limite thérapeutiques », confesse-t-il, conscient d’avoir donné naissance à ce nouveau projet en pleine tempête, au beau milieu d’une rupture amoureuse. « En février 2022, au moment de signer chez Armada, j’avais déjà l’envie de réaliser un nouveau projet, rembobine Joris. Malheureusement, je ne parvenais pas à définir un fil rouge. Ma séparation a de ce point de vue déclenché pas mal de choses sur le plan créatif. À croire que mes nouvelles compositions avaient désormais une raison d’être ».

Hors de question pour autant de s’abandonner à des morceaux moroses, uniquement rongés par les regrets. Convaincu de vouloir privilégier la nuance et les énergies positives, Joris Delacroix fait de son nouveau projet un grand huit émotionnel, une collection de titres prêts à accueillir les multiples émotions traversées ces derniers mois : la tristesse, bien sûr, mais surtout l’espoir et la joie de réapprendre petit à petit à vivre autrement. Côté musique, le même équilibre se fait sentir, la même volonté d’opter pour des mélodies optimistes, solaires, de s’autoriser tous les contrastes, entre des petites bombes house aux gimmicks vocaux accrocheurs (« Feeling Somethin ») et des morceaux en phase avec les subcultures anglaises (« Get Up »), entre des envolées rêveuses (« Clouds ») et des beats frénétiques qui font couiner les machines de plaisir (« Turpentine »).

En 2024, Joris Delacroix ouvre donc en grand les fenêtres de son cortex et laisse d’autres artistes imprimer leur marque sur ses inspirations premières : Malou (DE), Scruffizer (UK)ou encore Silly Boy Blue (FR), invitée sur « Fall In », indéniablement son morceau le plus pop, celui qui atteste d’un savoir-faire musical perpétuellement renouvelé. « La présence de toutes ces voix est pour moi une manière de communiquer un ressenti, d’ajouter de l’humain, sans pour autant en dire trop. Je tenais à ce que les interprétations gardent une part de mystère, que chacun puisse y projeter les sentiments et l’imaginaire qu’il souhaite. »

À travers ses nouvelles compositions, Joris Delacroix avait également envie de rester fidèle au dancefloor, à cette culture clubbing dans laquelle il évolue depuis près de vingt ans. D’où ces mélodies au BPM élevé, ces drops constants, cette basse vrombissante, cette recherche permanente de l’efficacité, cette énergie communicatrice et ces nombreuses références à Defected, label britannique auquel il voue un culte. Conscients de l’héritage de la house, « Clouds », « Feeling Somethin » ou « Do It Again » n’en restent pas moins des petites merveilles de modernité, symptomatiques d’une envie de se faire plaisir, d’orchestrer une séduisante fusion des genres (deep house, techno, UK Garage), de pousser encore plus loin la subtilité mélodique, l’introspection et le raffinement. « Cette nouvelle direction artistique n’a finalement qu’un but, conclut Joris, rassembler des morceaux faits pour être joués en club face à un public prêt à entrer en connexion avec ses émotions. »
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